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T'N NOTNIEAU SY-STEME DE TRAITEIdE}{I
DE.S DONMES AMELIORE LE SERVICE
DU B.S"G-. 4IIX GROUPES ET AI]X MEMBREgA.A.

Le vieux système dtenregistremenË des
groupes au B.S.G. est  en voie de dispa-
raftre et nous entrons dans l- 'âge moderne
du trai tement électronique des données.

Au l ieu dravoir  s ix femmes sous pres-
sion, écr ivant avec des crayons-bi11es
tout le 1-ong du jour,  essayant de mettre
Les nouveaux groupes à date, Les change-
ments d 'adresses, nouveaux soirs de meet-
ing,  nouveaux R.S.G.,  etc. ,  on ne voi t
maintenant que deux surfaces de clefs sur
deux pupi t res.

Ceci  ressemble à des cLavigraphes,
mais au l ieu de papier,  i l  y  a deux pe-
t i ts moniteurs ressemblant à des écrans
de tél-évis ion.  Vous pressez une couple
de boutons et presto, f  information com-

(cont.  p.  6)

Chers amis,

Le message de NoEL dtamour et de paix
qui entoure Le monde nous rempl i t  de joie.
Crest un temps pour céLébrer un grand
miracLe dramour.

Chaque jour,  nous, Les A.A.,  expér imen-
tons le miracle de I-a sobriété, eonservé
parce qut iL cst  partagé. Et,  parce que
nous possédons ce mervei l leux cadeau,
nous sonrmes pr iv iLégiés de part ic iper
dans l -a paix et  Le bonheur de cette sai-
son des Fâtes.  A ce temps-ci ,  nous qui

QUIARqWE..T- IL LORSQUE VOrRE
GROI]PE FAIT SON INVEN-TAIRE?

A.A. nous fai t  don de nous-mâmes et
crest  1-e pLus beau cadeau qut i l  nous
fai t  "  Guidés par La Puissance Supérieure
en laquel le nous croyons, queJ-qutel le
soi t ,  les groupes 4.4. ,  tout  autant que
les membres, aiment à assumer la respon-
sabi l i té d 'eux-mâmes.

Ceci surprend les nouveaux-au début.
Drabord nous sommes perplexes devant
l - rabsence de Lois dans A.A",  l -e manque
droff ic iers qui  exercent l - 'autor i té.
I 'Conrnent A.A. réussi t - iL à fonct ionner?
Qui mène A.A"?" Ce sont 1à 1-es quest ions
qui ont été 1,e pLus souvent posées à un
moment donné par chacun dtentre nous.

Lorsque votre groupe fai t  son inven-
taire t 'courageux et minut ieuxtt  l -es rd-
ponses à ces quest ions deviennent cLai-

(cont.  p.  2)

v iv ions dans la peur et  l t isoLement de
lralcool isme, sornmes conscients dtâtre
pr iv iLégiés.

BiLl  I^1" dcr iv i t  que "La joie de vivre
est le thème de la Douzième Etape A.A"r '
Tout en partageant ce message, chacun de
nous au B"S.G. vous transmet ses voeux
de bonheur Les plus sincères pour Le pré-
sent et  durant toute L 'année qui  v ient .

Puissent vous et ceux qui vous sont
chers âtre grat i f iés de La joie de NoEl
et  La paix de L 'amour qui  nous est  don-
née l- ibrement.
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IIINVENTAIRE.pII GRorrpE (de La p. 1)

res.  En p1us, chaque groupe qui  procède
à cet inventaire acquiert  une nouvel-1e
vi ta l i té qui  se rét ldchi t  dans 1a sobr id-
té de ses membres. L ' inventaire de
groupe a l -e même effet  de redressement
et de l ibérat ion sur le groupe que la
Quatr ième Etape sur 1 'a lcool ique.

En surplus, chaque groupe qui fai t
son inventaire de groupe découvre que la
conscience du groupe peut résoudre pra-
t iquement tous les probl-èmes de groupe.
Au cours des années des membres A"A. ont
fréquemrnent écr i t  au B.S.G. pour lu i  de-
mander de rendre des décis ions ou des ju-
gements sur de tels problèmes. Evidem-
ment nous ne l tavons jamais fa i t .  Au
l ieu de cela,  nous partageons l ibrement
la réserve considérable d 'expér iences de
groupe accumulée ic i .

Avec 1 'a ide de cette expér ience parta-
Bée, chaque groupe autonome découvre sa
propre rdponse par la recherche prudente
et calme de 1a conscience du groupe.

La plupart  des groupes qui  prennent
réguLièrement leur propre inventaire ut i -
l isent 1e quest ionnaire suggéré dans le
pamphlet  "Le Groupe AoA." Crest  ce que
le groupe Westside de Mobi le,  ALa",  a
ut i l isé et ,  te l  que demandé, on nous en
a envoyé le résultat  pour partager avec
VOUS.

Les membres du groupe I ,{estside furent
frappés autant part  le nombre de bons
points que par 1es faiblesses du groupe.

LE COÏN DU BT]REAU CEI\IIRAL

Qgtest-ce que jlai-t votre Bgreau-CentrALl

Les bureaux centraux de Colorado
Springs, Colo. ,  êt  de Bakersf ie l -d,  Cal i f . ,
ont récermnent pubLié des l istes de leurs
services.  El- les se ressembLent,  excepté
que L'uni té de Bakersf ie ld garde une Liste
complète de la f . i t térature approuvée par
l-a Conférence.

Les deux bureaux coordonnent le travai l
de Douzième Etape eË on des membres qui
répondent aux appeLs 24 heures par jour.
Les deux publ- ient des Listes de meetings
et un bul- let in de nouveLles,  font  du t ra-
vai l -  d '  information pubLique, spdcial-ement
des conférenciers pour des réunions non-
A.A.,  et  essaient de coopérer avec Ëoute
agence aidant les alcool iques, mais sans
aff i l iat ion ou endossement,  b ien enËendu.

Le bureau du comité de Ventura, Cal i f . ,
avai t  un problème, celui  dravoir  des con-
férenciers A.A. pour les meet ings hebdo-
madaires à l t instal lat ion navale de San
Nicolas Is land -  60 mi lLes dân6 Le Paci-
f ique I  Inlal- ter K. nous raconte la solu-
t ion.  Chaque mercredi ,  deux A.A. de grou-
pes divers dans le comté se rendent à la
base naval-e de Point Mugu et un avion de
La marine l -es amène a San Nicolas. Après

!!.-trrLitÀL.Lri--r-JÀLJ-ù-r..Lr.J..rÀr-LûJ^rJ,rt-J^t-J--r-rLèLL-rôt-\Lr--Lt-,Lrr-ùJ^r-t-.L\L.r--t-

Cet exercice de Quatr ième Etape de groupe
rév6La des choses à changer aussi  b ien
que des choses dont i l  y  avai t  l ieu d 'â-
t re f ier .

Par exempl-e,  Les gens du trr lests ide dé-
cidèrent de fai re quelque chose à propos
des anciens, et  réaLisèrenË aussi  qur i ls
pouvaient probablement rejoindre un plus
grand nombre d'alcool iques, et  donc i ls
proposent d 'approcher plus de médecins et
de juges avec Le message A.A.

Le groupe réal isa qut i l  ne réussissai t
pas à rejoindre une certaine catégor ie
d'al-cool iques mais que, par ai l leurs,
dans Les deux dernières anndes iLs n 'a-
vaient perdu aucun nouveau.

Les membres du ! , Iestside ont ddcidé de
tenter 1 'expér ience drun comité de par-
rainage formel,  pour leur propre bénéf i -
ce aussi bien que pour 1es nouveaux ar-
r ivants.  Et  i1s examinent à nouveau
pourquoi  et  comment certaines personnes
sont chois ies de faqon répétée pour cer-
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avoir  donné leur message, iLs prennent un
goûter,  font une visi te de f  iLe, et  une
envolée vers Leur demeure. Qui dit que
faire de La Douzième Etape est un fardeau?

* LE @IN DU.R"S."_G,

?k Du mépris à une nouvell-e compréhension

t'Iubn Membre de District insistait pour
que j 'a i l le à la réunion régionale, t t  éer i t
Art  C.,  Atascadero,  CaLi f  .  I 'J t  insistais
à ne pas mry rendre -  t rop de pol i t ique,
choses à fa i re à la maison, n 'ayant pas
les moyens, ne voyant pas ce que je pou-
vais en ret i rer ,  etc.

" l" Iais mon épouse mta convaincu dty al-
Ler,  et  j  ty suis revenu avec un sent iment
dtémotion que je ne peux décrire,  Tout
dtabord, j  ry suis al- lé avec f  du mépris
avant dtavoir  explorét l  Je suis revenu
avec une nornrel-le compréhension et un ba-
gage de nouvel l -es connaissances sur A.A.
l4aintenant je vois pourquoi Les gens y
vont constanmrent . tt

Art  conclut,  rr lbn sent iment au sujet
du service A.A. est 1e suivant:  Pour ma
propre croissance spir i tuel le et le main-
t ien de ma sobr iété,  je dois donner de
moi-mâme sans retour de gain ou de récom-

taines fonct ions du groupe: Est-ce pour
l -e bien de l r indiv idu ou celui  du groupe?

De nombreuses sessions de groupe de ce
genre dans divers endroi ts des E.U. et
du Canada est venue l- t idée pour pl-usieurs
des aI-cathons des Fâtes maintenant si  po-
pulaires.  De teLl-es discussions honnâ-
tes ont conduit  plusiers groupes à éLa-
borer des soLut ions sat isfaisantes au
problème des I 'doyensi l  qui  tentent de do-
miner le groupe, sur la bienvenue accor-
dée aux vis i teure l -ors des réunions, sur
la quest ion de rendre Le l ieu de réunion
attrayant,  sur l -a Li t térature qurun grou-
pe devrai t  d istr ibuer,  et  sur bien dtau-
tres sujets.

Peut-âtre La période des tr 'âtes serai t-
elLe un bon temps pour votre groupe de
sf inventor ier,  avant de commencer une
nouvel le année. Si Les let tres enthou-
siastes que nous recevons sont une bonne
mesure, vous pourr iez découvrir  que l t in-
ventaire sera 1e pLus beau cadeau que'vo-

pense. Vidant les cendr iers,  fa isant des
Douzièmes Etapes, agissant comne R.S.G. ou
t,oute autTe act iv i té,  voi là ma responsa-
biLi td.  "

Merci  beaucoup, Art .  Est-ce que dtau-
tres R.S.G. ont des expér iences simi la i -
res? Veui l l -ez les partager avec nous de
faqon à ce que nous puissions les parta-
ger avec dtautres.  Ceci  est  ggæ coin.

*@

* Nourrel le vie A.A. pour une région

I 'Former des disËr ictsr t  ne sembl-e pas
une act iv i té A.A. ntest-ce pas? Tout de
mâme, cette act ion améLiore beaucoup les
communicat ions et soulève l tenthousiasme
A.A.,  sel-on Colet te R. '  dél-éguée du Panel
26. Sa région, l rouest de Massachusetts,
Lta fa i t  cet te année, après une discussion
drun an.

Le nombre de groupes A"A' dans 1a ré-
gion srest  accru entre 90 et  100, t rop
pour un seuL déldgué à vis i ter.  Donc,
Eddie L",  président du comité régional ,
et  Colette ont proposé l-a formation de
distr icts à l - 'assemblde" En mai,  ce fut
La réal- isat ion avec quatre distr icts -
Les comités de distr ict ,  de mâme que

tre groupe pourra se donner - à lui-mâme,
à l -a Fraterni té dans son ent ier et  à
tous Les autres al-cool iques qui y vien-
dront un jour.

BoB Hs PRSNq S{ RETRATT-E

Cette année, un alcool ique de nos con-
naissances a réal- isé qu' i l  étai t  demeuré
sobre pendant L2,784 jours.  Non, ceci
nrest  pas exact.  Bob H. a dté sobre un
jour,  L2r784 fois,  l -orsque nous avons cé-
Lébré son 35e anniversaire au B.S.G" der-
niérement.  1L quit tera Le bureau et la
prdsidence des Services Généraux à la f in
de L977. A cause de la croissance sans
précédent de A.A. au cours des dix der-
nières, Bob a acquis en pLus de son ex-
pér ience personnel-Le de vie dans 4.4. ,
ceLl-e dtau-deLà d'un miLl ion de membres
à travers Le monde. Durant sa t 'carr ièrett

A.A.,  i l  a occupé à peu près tous Les
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l rassembLée régional-e, se réunissent cha-
que mois.

Les résultats son renversants, di t
Colette.  Des groupes qui nravaient pas de
R.S.G. en ont un maintenant,  et  les com-
municat ions entre toutes Les unités A.A.
sont mei l leures. QueLques vieux R.S.Go
sincères ont été inspirés d'amél iorer l -e
type de messages dont Les R.S.G. ont la
responsabiLité de transmettre de norrrrel-Les
percept ions à chaque assemblée.

Aujourdthui, avec un comitC régionaL
actif et des membres de comités de dis-
tr ict ,  Les groupes de l 'ouest du l" Iassa-
chusetts participent pLeinemement dans le
siLlon de Ia vie mondiale de A.A.

* lE soIN pu sYr[pIc

* Le Dr.  John a eu un rré-ve- i l  spir i tuelr

John Bealer,  M.D.,  BeÈhl-eem, Pa.,  un
de nos sept syndics non-aLcooLiques, a
une vive appréciat ion de l-a nature spir i -
tuel l -e de A.A. par sui te de sa propre ex-
pér ience.

Assistant directeur médical  de Beth-
l-eem Steel- ,  Le Dr.  John fut éLu au Consei l
des Services Généraux en L97L. 11 vient
au B.S.G. tous les mois pour une longue

postes de service auxquels on peut pen-
ser:  au sein du groupe et  à l - t intergrou-
pe, coûrne R.S"G.,  déLégué (pro tem),  et
syndic,  et  f inalement au Bureau des Ser-
vices Généraux"

Bob raconte des histoires à son sujet
mieux que quiconque, de sorte que cette
mémoire est  un fa ibLe écho de ce qur iL
pouvai t  accompLir .  11 raconte,  par ex-
ernpLe, des histoires hiLarantes de ses
années dtalcool- igue act i f .  Une histoire
favor i te est  cel-Le drun enCroi t  idéal
qut iL avai t  chois i  pour boire.

Un type pouvait y apporter sa bouteil-
le;  1-es gens étaient partout,  et  pourtant
1'endroi t  étai t  t rès paisible et personne
ne vous ennuyait .  1L nty avait  qurun in-
convénient:  les f i1Les qu' i1 y invi tai t
ne vouLaient jamais y retourner,  et  ceci
1 |  intr iguai t .

Ltendroi t? Un cimet ière1
En L952, Bi l l  I^I .  a pr ié Bob de devenir

1-e gérant du B.S"G.,  une fonct ion à temps

réunion d'une soirée ( iL est le président
âctuel  de A.A" I {or ld Senr ices,  Inc.) ,  en
pLus dtassister aux assembLées tr imestr i -
el les du Consei l -  et  à l -a Confdrence an-
nueL1e des'Services Généraux.

Lt intérât  du Dr.  John pour l ta lcooLis-
me a commencé dans un programme de l tal-
cooLisme dans lr industr ie.  Un membre
A.A" Lui  of f r i t  de l ta ide eË l tamena mâ-
me à des meetings. 11 di t  que ceLa lui
â overt les yeux - particuLièrement
lorsqut i l  appri t  à ident i f ier certains
employés qui sortaient Le matin pour aL-
Ler prendre un rrréconfort .r t  Pour en ap-
prendre davantage, i1 se joignit au Na-
tional Council on AlcohoLism et fut un
des premiers membres de ltAmerican Î'tre-
dical  Society on AlcohoLism.

Son révei l  spir i tuel  v inË à la sui te
dtune maladie,  i l  y  a quelques années.
11 était gravement mal-ade, mais ses méde-
cins ne pouvaient établ i r  un diagnosËic
posi t i f .  I l -  s 'enl isa dans un décourage-
ment profond et l tabandonnarr v ir tuel lement.
Alors, dans une période Ërè-s courte, com-
me par miracle, il- prit du mieux rapide-
ment -  à cause de la pr ière, di t - i l  à La
Conférence des S.G. iL y a quelques an-
nées.

Notfe Fraternité a plusieurs bénédic-
t ions. John Bealer en est une.

part iel  et  bénévol-e. Quand Tlank G. suc-
céda à Bob en L953, crétai t  devenu un em-
p1-oi  rémunérateur,  quoique toujours à
temps part ieL,  et  Bob a alors décidé
qur iL l -u i  fa l la i t  oceuper un emploi  à
pLein temps à l rextér ieur de A.A" En
L968, Lorsque Herb M. pr i t  sa retrai te,
Bob devint le gérant généraL du B.S.G. à
plein temps.

La plupart  drentre nous qui avons tra-
vai lLé avec 3ob sorunes d'accord qur i l  est
à l -a fo is exci table et  a imable;  dtopinion
forte mais sensible de coeur;  exigeant
mais aussi  compréhensi f ;  ébahi  par Le pas-
sé de A.A" et  conf iant  dans son avenir .

Aucun de ceux qui étaient présents
nroubl iera son message dfadieu à l -a Con-
fdrence de L977. 1L disai t ,  en part ie,
ceci :

t tUn jour Bi l l  demanda, tPourr ions-nous

survivre dans un monde host i le eË périL-
l -eux? Est-ce que A.A.r par exemple, pour-

(cont.  p.  5)
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BoB. H" PSnlq,S.A j|ETRAITE (de la p. 4)

rai t  cont inuer de fonct ionner dans une
dicËature ? t

t tJe crois que nous ntavons r ien à
craindrer ' r  d i t  Bob. I 'Laissons souff ler
les vents f ro ids et  les nui ts se noirc i r .
Vous et moi connaissons une terre où la
lumière est br i l lante, et  où i1- y a une
quiétude pour l - 'espri t .  Une terre où
nous pouvons vivre aussi longtemps que
nous le désirons, parce qutelLe ntexiste
quren nos coeurs.  Crest  une terre magi:
que appeLée A.A. l , tEtre Suprâme, je
crois,  a créé A..A. pour nous. Que ce
soit  Sa volonté que nous en ayons la
sauvegarde.t t

Pour des miLLiers drentre nous'  une
large part  de joie sur cette terre magi-
que fut dry avoir  Bob. Ses fonct ions pré-
sentes peuvent se terminer,  mais qut i l  ne
croi t  pas que nous cesserons d?exiger des
services A.A. de sa part .  C'est  une habi-
tude que nous avons de ne pas abdiquer,  et
nous doutons qu' i l  puisse cesser L 'habi-
tude de rendre service à A.A. lorsque né-
cessaire.

Donc, ce nrest  qutun profond et  recon-
naissant t fau revoir t t  jusqut à ce que nous
ayons besoin de toi  à notrveaue Bob.

DES GROI]PE.S A.A" Sl'R.LES CAMPUS?

Joe 8",  Vancouver,  C.8. ,  nous a écr i t
une très bel l -e let t re au sujet  dtun grou-
pe qui stesË formé sur un campus univer-
s iËaire,  avec quatre membres assidus.

Nous entendons dire qu' iL peut exister
dtautres groupes de cette nature dans des
col lèges. Si  vous en connaissez, veui l - -
Lez partager cette expérience avec nous.

IpEES P4.RTAGEES p4lis NOTs,E CORRTSP_oNpANqE

Amour. f raËerni t-é et conf iance
rrA mon sens, la vie A"A. est une expé-

r ience compLète et  mervei l leuse. ELle en-
globe tout -  l famour,  la f raterni té et  La
conf iance réeL1e. Lorsque certaines cho-
ses vous ennuient,  s i  vous en parlez à
quelqutun dans AnAo, vous constatez que
cette personne est  à Ltécoute.

t tQuelquefois,  j ra i  eu la sensat ion que
si cette personne pouvait  porter mon far-
deau, eLle Le ferai t .  Ceci  est  un den-

ne pouvez pas acheter ni
une bouteiLle.

au bord des larmes l-orsque je
tousl"  -  Richard A.,  Mapl-e

Merci .  Jos-Léol
?rJf  a ime Box 4:J:_2. Jtaime sa présen-

tat ion. Je l is à La manière chinoise et
reviens à 1-a page 1 ou 2. Vous nt avez
pas à chercher pour trouver ce qui est
intéressant pour le lecteur.  Vous trou-
vez que le lggq est d ' intérât."  -  Jos-Léo
N.,  St-Hi la i re,  Qué.

NOTRE'LEGISLATUREI A.A.
NE GOÎ,VERNE PAS A.A.

La Conférence A.A. des Services Géné-
raux est-elLe comme le Congrès des E.-U.,
le Parlement du Canada ou tout autre corps
1égis lat i  f?

De prime abord iL sembl-e y avoir res-
semblance mais les di f férences sont gran-
des et  e lLes sont ce qu' iL y a d ' impor-
tant.  Les di f férences sont cLar i f iées
dans La Charte de La Conférence (ceci  est
le t ro is ième art ic le drune sér ie sur ce
sujet) .

Par exemple, la Conférence eLle-mârne
ntest  pas incorporée et  sâ Charte nrest
pas un instrument LégaL dans le sens
str ict ,  La Conférence ne peut adopËer au-
cune rrLoir t  au sujet  de A.A. et  nta en
fai t  aucune autor i té sur aucun membre A.A.
ou ent i té (excepté Le pouvoir  moral de
lrexempLe) "

Les L35 membres de La Conférence se
rassembLent pour une réunion de six jours,
chaque année. PLus des deux-t iers (68.4"/)
sont des A.A. choisis conune déLégués ré-
gionaux dans toutes Les réunions d 'états
ou de provinces. A ce point  de vue, i ls

sont simiLaires à des législ-ateurs élus
pour représenter des rdgions géographiques
dans un cadre gouvernementaL. Les dél-d-
gués représentent Les groupes A"A. en
sracqui t tant  de leurs responsabi l i tés ul-
t imes pour 1-es services mondiaux A.A.

Le terme "mondiaLrt  est soul- igné; La
Charte di t ,  I tseuLement Les sujets affec-
tant sér ieusement Les besoins A.A. mon-
diatrx seront 1. 'objet  d?une considérat ion
conjointe (par Les members de l-a Confé-
rer ice). t t  La Conférence nta r ien a dire

(cont.  p.  6)

ïee que vous
Ërouver dans

ItJe suis
pense à vous
Creek, Sask.
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NOIRE TLE9ISI4TLIRE' A.A. (de La p. 5)

dans 1es af fa i res locaLes.
Les 21 Syndics du ConseiL des Services

Généraux (14 A.A. desqueLs huit  sont élus
sur une base géographique, et sept non-
alcool iques) ainsi  que les directeurs
(dans un sens l-égal et  corporat i f )  du
A.A. Grapevine, Inc. l  êt  de A.A. t r {or ld Ser-
vices, Inc.,  notre compagnie de publ ica-
t ion,  laquel le est  aussi  légalement re-
sponsable de 1 'opérat ion du B.S.G.,  re-
présentent environ le cinquièrne (20.37.)
des membres de la Conférence. Le Consei l
des Services Généraux se réuniË quaËre
fois par année, de mâme que le Consei l  du
Grapevine. Les directeurs de A.A. l { .S'
doivent se réunir  mensuel lement,  pour
âtre plus près des af fa i res de A.A.

Le personnel-  du B.S.G. et  du Grapevine
comprend environ un neuvième (1-1-.37") de
La Confdrence. Les syndics et les direc-
teurs sont responsabl-es des pol i t iques et
de leur appl icat ion, mais les employés de
ces deux ent i tds, dans l-eur tâche journa-
f.ière, mettent en oeuvre ces mêmes poLi-
t iques et se rapportent à leurs directeurs
de corporat ions respect ives, puis par
l-eur entremise, au Consei l  des Services
Généraux.

Ghaque membre individuel de la ConfC-
rence nta qutun seul  vote -  Lorsqutun vo-
te est  pr is;  dtune faqon générale,  seule-
ment le t tconsensus de l rassembléert  est
demandé.

Au fur et à mesure que Les besoins se
font sent i r ,  I -es A"A. dans df  autres pays
forment leurs propres Conférences. Cel l -e
du Canada-8.U. sera toujours la pr incipa-
le,  mais nra aucune autor iËé sur Les au-
tres conférences, LesqueLles sont resPon-
sabl-es à Leurs grouPes dans chacun de
leur pays.

IIN NOW.EAU sYsTElg (de la p. 1)

pLète que désire le B.S.G. sur votre
groupe apparai t  sur 1 'écran - son nomt
adresse, jour de meet ing,  Le R.S'G. et
autres contacts,  plus Le numéro de ser-
vice assigné à votre grouper avec un code
désignant la 1-angue (anglais,  f rançais ou
espagnol  -  jusqu'à maintenant)  et  le type
de groupe (régul ier,  pour femmes, pour
hommes, gais,  inst i tut ions,  etc.) .

Pourquoi le changement?

11- y a une coupLe drannées Le fai t
suivant devint  t rès c la i r :  A.A. crois-
sai t  tel l -ement que Les vieux systèmes ma-
nueLs ntétaient pLus sat isfaisants ou as-
sez rapides. Un probl-ème, par exemple,
étai t  connnent acheminer plus rapidement
de 1a Li t térature vers l -es groupes.

Un corni té des tâches au sein de A.A.I^I  .S.
fut nommd et passa deux années à enquâter
sur la possibiLi té d ' introduire un sys-
tèrne électronique de trai tement des don-
nées eË comment Le changement pourrait
sreffectuer.  Pl-usieurs f i r rnes ont été
demandées pour vér i f ier les vieux systè-
mes et recommander des moyens draugmenter
Lref f icaci td,  la justesse et  1-a rapidi té.

La compagnie qui a f inaLement héri té
de la tâche (Data Compass Corp.,  Garden
City,  N.Y.)  a conf id le t ravai l  à l - 'ex-
pert  Joe Caracciolo.

Aider Le B.S.G. à donner un service
mei l leur et pLus rapide aux membres A"A"
et aux groupes devint Le premier objec-
t i f  de Joe et de son équipe. Le nouveau
système, disent- i ls ,  est  s impLement un
autre out i l  employé pour atteindre cet
object i f .  11 ne compromet draucune fa-
qon le but pr incipal et  la phi losophie
de A"A"

Deur progrartrneurs ont travai lLé d'ar-
rache-pied depuis six mois et en ont en-
core pour quelques mois. Présentement,
l -es deux systèmes, ancien et nouveau, sont
maintenus jusqurà ce que tout Le monde
soiË sat isfai t  que le nouveau procédé
soit  l -e plus près possible de la perfec-
t ion.

Seul-ement une phase à La fois est mi-
se en opérat ion.  Lt lnformat ique de base
pour l -es procédés comptabLes n'est  pas
compl-ète, Les contr ibut ions des groupes
seront une des dernières informations
qui  seront ajoutées. (Ceci  a surpr is
Joe, au départ .  I tVous ntâtes pas aussi
intéressés à I 'argent que vous recevez
qutaux services que vous dispensezr" di -
sai t - iL,  secouant la tâte,  tout  surpr is.
"Très étonnant I  t ' )

Une di f f icul- té demeure, cependant.
Dans Le système moderne, comne dans lran-
cien, Lt informat ion quron y enregistre
ne peut être juste quren autant que l -? in-
formation regue des groupes peut L'être.

Comme dans tous 1es domaines A.A",  i l
ne stagit  pas de savoir  rrQui est en char-
ge ic i?" mais envers qui I 'Je suis res-
ponsable .  r '
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